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CONTEXTE TYPOLOGIQUE DU MOBILIER 
LITHIQUE DU PALÉOLITHIQUE ANCIEN 
DE LA GROTTE DARAKI-CHATTAN (INDE)

Robert G. BEDNARIK, Giriraj KUMAR 

Non seulement le site de Daraki-Chattan renferme le plus vieil art rupestre connu dans le monde, 
mais c’est également un gisement paléolithique de grand intérêt car il représente l’un des rares 
exemples en Inde de fouilles ayant livré des occupations de Mode 1 (pré-acheuléennes) en contexte 
stratifié. Surmonté d’un Acheuléen typique à bifaces, ce dépôt renferme des pièces lithiques 
rudimentaires, proches de l’Oldowayen et taillées pour la plupart dans du quartzite local. Ce site 
à cupules très ancien est donc d’une importance capitale pour l’étude des industries du Paléo- 
lithique inférieur (PI) d’Asie du sud.

La séquence du Paléolithique inférieur de Daraki-Chattan se situe dans les niveaux supérieurs 
du remplissage qui ne comprend qu’une couche fine de dépôts plus récents. À certains endroits, 
une industrie typologiquement intermédiaire entre le Paléolithique moyen et inférieur était visible 
en surface avant que les fouilles ne commencent. Ces types d’outils intermédiaires sont sus-jacents à 
un dépôt épais attribué à l’Acheuléen, mais pauvre en bifaces et hachereaux typiques. Six niveaux 
mal définis et plutôt arbitraires ont pu être distingués, devenant progressivement plus rougeâtres 

ASI3 Bednarik-Kumar 
Article intégral, p. 895-906

Deux choppers sur galets trouvés près du bedrock, 
parmi les plus anciens artefacts de Daraki-Chattan, de type Oldowayen/Mode 1. 
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dans la couche 5. Le dépôt sédimentaire à la base de la séquence se caractérise par sa coloration 
rouge. Sa partie supérieure a livré une industrie sur galets très altérée de Mode 1, ainsi que des 
percuteurs du type utilisé pour réaliser les cupules.

Les niveaux arbitraires 3 et 4 renferment des éclats du Paléolithique inférieur, dont certains 
sur galets de rivière, mais la plupart sont taillés dans le quartzite local violacé et quelques pièces 
sont en chaille patinée. Le niveau 5 a livré le même genre d’industrie, mais avec une teneur en fer 
plus importante ce qui rend les sédiments plus rouges. Les outils lithiques et les éclats naturels 
témoignent de patines et d’incrustations ferriques plus développées, qui peuvent se manifester 
sous la forme de croûtes minérales épaisses de composition principalement ferro-manganique.

À la base, le niveau sédimentaire n’a livré que des outils en pierre et des éclats très altérés, 
dont des galets aménagés, des discoïdes, des choppers nucléiformes, des racloirs sur éclats et des 
polyèdres semblables au Durkadien documenté par Armand. Quelques spécimens ressemblent 
aux racloirs nucléiformes définis à Mahedeo-Piparia, autre site du centre de l’Inde, dont l’industrie 
a donné le nom de Mahadévien. Ces pièces caractéristiques consistent en de larges blocs avec  
un bord sinueux produit par l’enlèvement alterné d’éclats trapus. Bien que les traditions lithiques 
du Paléolithique ancien et moyen soient largement répandues et particulièrement abondantes en 
Inde, leur chronologie absolue est restée en grande partie non résolue à ce jour. Ceci est dû à la fois 
à la rareté des sites fouillés (les gisements les plus connus consistent en des épandages de surface) 
et un cruel manque de sites bien datés. Les industries sur galets précédant les bifaces de l’Acheuléen 
indien ont retenu relativement peu d’attention.

Si l’Acheuléen ancien est encore mal daté, les indications préliminaires suggèrent un âge 
récent du Pléistocène moyen pour l’Acheuléen Final. Les datations par uranium / thorium de  
trois conglomérats calcaires ayant livré du mobilier acheuléen (Nevasa, Yedurwadi, Bori) indiquent 
un âge de l’ordre de 200 Ka. La date la plus récente pour un dépôt acheuléen indien provient 
d’un travertin congloméré à Kaldevanahalli daté par les séries de l’uranium d’environ 150 Ka.  
Des désaccords persistent quant à l’ancienneté de l’Acheuléen ancien et des industries de Mode 1. 
Certains privilégient un âge environnant les 1,4 millions d’années (Ma) provenant de la vallée  
de Kukdi pour la phase la plus ancienne de l’Acheuléen ; d’autres le rejettent. La plus ancienne 
présence de l’Homme en Inde, avec des assemblages de Mode 1, n’est toujours pas datée, mais à 
Pabbi Hills, des dates allant de 2,2 à 1,2 Ma ont été obtenues par paléomagnétisme. Les quelques 
galets de quartzite taillés provenant de Riwat (Pakistan) semblent vieux de 2,5 Ma, plutôt que 1,9 Ma 
comme avancé précédemment. Les dates proposées pour Labli Uttarani, allant de 1,6 à 2,8 Ma, sont 
considérées avec scepticisme. Cependant, les données pour la Chine indiquent une occupation par 
des hominidés avant 2 Ma, ce qui implique une présence humaine antérieure en Inde. Les industries de 
Mode 1 identifiées de manière fiable ont fait l’objet de fouilles dans des contextes stratigraphiques 
sûrs dans quelques rares cas ; elles se trouvent sous des couches de Mode 2 (Acheuléen) dans deux 
sites anciens à cupules, soit la grotte d’Auditorium à Bhimbetka et à Daraki-Chattan. Ici, les outils 
en quartzite sont partiellement décomposés et ont été trouvés sous des pisolithes et de fortes 
concrétions ferro-manganiques, indiquant un bouleversement climatique important.
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